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Rencontre avec Raymond du comité de quartier 6TduFort

Sur la commune de Fléron, il existe une dizaine de comités de quartier, la plupart constituées 
en association de fait. Ceux-ci peuvent avoir différentes activités, mais tous ont pour but de 
veiller à améliorer d’une manière ou d’une autre la qualité de vie dans leur quartier. Souvent, 
on associe les comités de quartier à l’organisation de fêtes (telles que la fête des voisins qui a 
lieu chaque année le 3ème vendredi de mois de mai, malheureusement reportée cette année à 
une date ultérieure en raison de la crise du Covid-19). Ces fêtes sont incontournables pour la 
création de liens entre les habitants dans un contexte de bonne-humeur et c’est déjà 
magnifique de s’impliquer de cette manière pour son quartier. Mais un comité peut-être plus 
que cela encore. En effet, certains se rassemblent entre membres régulièrement afin de 
réfléchir à d’autres projets : embellir les rues, occuper de manière positive les enfants et les 
jeunes, mettre en place un réseau de solidarité...

Le comité 6TduFort (quartier du Fort) en est un bel exemple

Nous avons contacté Monsieur Raymond Swingedouw, initiateur du Comité 6TduFort. Il nous en 
parle.

Notre comité est né en 2008. Ce projet avait été initié suite à un drame qui avait provoqué un tohu-
bohu dans les médias accusant les habitants du quartier d’être de mauvaises personnes. Je n’étais 
pas d’accord que toute la population soit stigmatisée ainsi. J’avais alors rassemblé quelques 
personnes que je connaissais et nous avons mis sur pied avec le directeur de l’école du Fort 
différentes actions : marches parrainées, chasses aux œufs entièrement gratuites et accessibles à 
tous, 6T en fête. La commune nous a soutenu dans cette démarche et nous avons aussi pu 
collaborer avec plusieurs services communaux pour nos activités. À force de discussion avec les 
représentants communaux, ils ont compris qu’on était un élément qui permettait à un quartier de se
développer, de pouvoir évoluer avec ses demandes spécifiques liées aux souhaits de la population et
au contexte de cité. Le comité relaye les difficultés aux élus : il faut occuper les jeunes, informer les
habitants de ce qui existe dans la commune, avoir une présence ici. C’est important de 
communiquer. Des actions peuvent alors se mettre en place telles que des activités chaque semaine 
animées par la Maison des jeunes, une présence de l’éducateur de rue.

A l’époque, on a fait des manifestations pas spécialement pour faire rentrer des sous mais pour 
faire connaître la cité en dehors de ces murs, montrer qu’il y avait des gens à l’esprit positif ici, des
gens qui vivent dans leur cité dont ils sont fiers.

Le comité a toujours eu un objectif d’entraide, et cela, bien avant le confinement que l’on vit 
aujourd’hui. Au départ, c’est un rôle social. Marie-France, une gardienne d’immeuble qui était au 
contact des personnes les plus pauvres et les plus fragiles, qui connaissait beaucoup la détresse de 
personnes seules ou de familles, en ont fait part au comité. Il y a des gens qui ne savent pas lire 
leur courrier ou le comprendre, des personnes qui ont très peu de moyens, pas de meubles. Alors, 
pour les aider, nous avons stocké des meubles, nous avons rédigé du courrier pour elles, effectuer 
quelques démarches pour qu’elles sortent de l’ombre et puissent redémarrer leur vie.



Par rapport au Covid-19, comme tout wallon, on (les habitants de la cité) est un peu téméraire et 
puis un peu respectueux, on porte le masque quand on croise quelqu’un. La solidarité est très 
présente. Par exemple, une « voisine » qui a une voiture s’est proposée d’aller chercher le masque 
à la commune pour tous ceux qui n’ont pas de véhicule. On fait les courses des personnes qui ne 
peuvent pas se déplacer… Enfin, on s’organise entre nous pour s’entre-aider : c’est ça l’esprit de 
notre cité et de notre comité. Vous savez, le fait que pas mal de personnes ont un numéro ça joue 
positivement sur le moral. Ils savent que dans la difficulté, ils ne sont pas seuls, ils peuvent toujours
appeler pour de l’aide dans la discrétion.

Pour l’avenir, toujours dans notre volonté de solidarité, nous avons en projet de mettre en place des
permanences sociales pour venir en aide aux personnes dans la difficulté.

Le comité 6TduFort, un comité solidaire !

Et, si à la lecture de cet article, l’idée de mettre sur pied un tel comité dans votre propre quartier 
vous titille, parlez-en à vos voisins, ensemble réfléchissez-y, contactez le Plan de Cohésion Sociale 
qui peut vous informer. Un comité de quartier peut vraiment être un plus, permettre à chacun de se 
sentir bien dans son environnement, se sentir entouré, amélioré les contacts, faire place à la 
SOLIDARITÉ.


